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Remarques méthodologiques 
Les statistiques figurant sur les pages suivantes sont des estimations de mises en marché en France. Elles ne sont calculées que pour les principaux pays 
fournisseurs. Leur élaboration est réalisée à partir d’informations sur les arrivages hebdomadaires ou de déclarations de mises en marché d’opérateurs 
représentatifs. Les chiffres figurant dans le tableau « les principaux produits » sont fournis par le CTIFL source SECODIP. Les données des pages conjoncture 
ne sont proposées qu’à titre informatif et n’engagent en aucun cas la responsabilité du Cirad.  

Le marché de la banane s’est ressaisi. D’une part, la demande s’est réactivée et semble 
être revenue à un niveau normal aussi bien en France que sur les marchés d’Europe du 
Nord et de l’Est. D’autre part, l’approvisionnement est resté contenu, notamment en raison 
d’arrivages toujours modérés en provenance des zones dollar. Dans ce contexte, les prix 
se sont raffermis, mais sont restés inférieurs à ceux de l’an passé en France.  =  P
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Le marché est resté difficile. D’une part, les ventes sur le marché local ont accusé un repli 
d’environ 15 %. D’autre part, le débouché export s’est réduit au Moyen-Orient, la clientèle 
d’Europe du Nord et de Russie n’étant pas intéressée. Dans ce contexte, les prix se sont 
stabilisés à un niveau sensiblement inférieur à celui de l’an passé pour les principales 
variétés. Néanmoins, les stocks affichaient en fin de mois un niveau inférieur d’environ 
5 % à celui de 2007.  
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Le bilan est décevant, car le marché a été très difficile durant la deuxième quinzaine. La 
demande s’est montrée sensiblement inférieure à la normale durant tout le mois, tant en 
France qu’en Europe du Nord. Ainsi, le retour à un niveau normal d’approvisionnement en 
clémentine Nules et en Clemenvilla d’Espagne en milieu de mois a fait chuter les prix à un 
niveau plancher, au stade import comme au stade production. Les clémentines de Corse 
et du Maroc ont pâti de ce contexte de marché.  
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Pages 
La tendance des principaux produits du mois influence 
significativement la conjoncture globale du marché fruitier. 
Vous trouverez tous les mois dans la rubrique « Repères » 
une brève analyse les concernant, avant les pages 
consacrées à une sélection d’exotiques et d’agrumes.   
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totales de fruits du mois en France 

En % Volumes Dépenses 

Petits agrumes 23 22 

Pomme 21 18 

Banane 13 9 
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En raison d’un grand nombre de contrats d'affrètement à temps de douze mois 
conclus de plus en plus tôt dans l'année ainsi que d’affrètements pour la banane de 
l'Équateur et les agrumes du Maroc, qui représentent presque toutes les transactions 
spot, il y a peu de choses à relever dans cette rétrospective du mois de novembre. Fr
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L e marché a montré quelques signes d’amélioration, après 
une période de marasme en début d’automne. L’approvi-

sionnement est resté plutôt léger. Les livraisons africaines ont 
continué d’être importantes, mais les arrivages des Antilles se 
sont maintenus à un niveau inférieur à la moyenne, malgré la 
montée en puissance de la production. Et surtout, une part 
significative des opérateurs d’Europe du Nord a continué de 
limiter ses importations de fruits des zones dollar aux seuls 
volumes contractualisés. Ainsi, les apports de Colombie et d’E-
quateur se sont maintenus à un niveau proche de celui de 
2007, alors que ceux du Costa Rica sont restés très nettement 
déficitaires, d’environ - 20 % par rapport à 2007, soit une baisse 
d’un peu plus de 1 million de colis.  

Parallèlement, la demande semble s’être dynamisée, notam-
ment en Europe du Nord. L’activité est revenue à un niveau 
habituel en Allemagne, où la progression saisonnière des ven-
tes a été d’une intensité normale. De même, les sorties sont 
restées soutenues en Europe de l’Est. Enfin, des opérations 
promotionnelles nettement plus nombreuses que les années 
précédentes ont continué de soutenir l’activité en France.  

Ainsi, les prix se sont raffermis sur tous les marchés de la Com-
munauté. Néanmoins, si le niveau atteint en fin de mois est 
revenu à la moyenne en Allemagne, celui pratiqué en France 
est resté sensiblement inférieur à la normale.    

Marché français de la banane — Indicateurs NOVEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Novembre 2008 / Octobre 2008  

 – 7 % =  + 2 % 

Novembre 2008 / Novembre 2007 

 + 36 %  – 8 % 

Volumes* Prix de référence UE** 

* Arrivages Afrique/Antilles                    ** Prix Allemagne vert GlobalGap 
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Sources : Cirad, SNM, TW Marketing Consulting 

Marché européen de la banane — Indicateurs 

MARCHE EUROPEEN 
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En tonnes  Novembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2008/2007 2008/2006 2008 2008/2007 2008/2006 

Martinique  13 382  -  - 29  137 603  0  - 32 

Guadeloupe  3 993  + 145  - 7  44 322  + 14  - 4 

Canaries  22 309  + 8  0  341 372  + 5  + 9 

Côte d’Ivoire  10 606  - 35  - 43  120 260  - 29  - 41 

Cameroun  26 688  + 37  + 3  259 555  + 18  + 2 

Ghana  2 606  - 45  - 19  43 957  + 22  + 120 
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L e bilan est variable d’un groupe variétal à l’autre. L’offre en 
variétés vertes s’est nettement développée et s’est mon-

trée supérieure d’environ 5 % à la moyenne. La campagne 
d’Ettinger d’Israël a battu son plein, avec des volumes assez 
soutenus, et les apports de Bacon et Fuerte d’Espagne se sont 
nettement développés et ont été assez importants. Le marché, 
sous pression et nettement baissier pendant la première quin-
zaine, s’est stabilisé au cours de la deuxième partie du mois. 
Les ventes se sont nettement activées car une part significa-
tive des grands distributeurs a reporté ses référencements sur 
les variétés vertes, afin de pouvoir pratiquer des prix de détail 
attractifs tout en conservant des marges généreuses.   

Dans ce contexte, le marché du Hass s’est montré plus difficile 
d’autant que l’approvisionnement, aussi déficitaire qu’en octo-
bre durant la première quinzaine, est remonté pour revenir à 
un niveau moyen en fin de mois. Les apports du Chili ont 
culminé, mais sont restés inférieurs à la normale. Cependant, 
les livraisons mexicaines et espagnoles se sont nettement 
développées et ont été supérieures à la moyenne.  

Ainsi, la performance est plutôt satisfaisante pour les variétés 
vertes, dont les prix se sont maintenus à un niveau supérieur à 
la moyenne. En revanche, le bilan est beaucoup plus mitigé en 
Hass, les cours pourtant assez soutenus couvrant difficilement 
des prix de revient élevés cette saison.  

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France NOVEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Novembre 2008 / Octobre 2008  

 + 17 % =  – 1 % 

Novembre 2008 / Novembre 2007 

 + 5 %  + 20 % 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Novembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 
2009/2008 2009/2007 2008/2009 08-09/07-08 08-09/06-07 

Mexique 1 617 + 10 + 48 2 610 - 37 - 22 
Espagne 1 578 + 35 + 28 3 082 + 14 + 37 
Chili 1 128 - 29 - 31 2 444 - 45 - 42 
Israël 2 082 + 15 - 33 2 722 + 6 - 28 
Total 6 405 + 5 - 9 10 858 - 22 - 20 
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L e marché de l’orange, déjà difficile en octobre, s’est encore 
dégradé. D’une part, la demande s’est montrée très lente, 

les volumes consommés en France et en Allemagne accusant 
un repli d’environ 10 % par rapport à ceux de l’an passé. La 
concurrence des petits agrumes, très attractifs au stade détail 
durant la deuxième quinzaine, a certainement contribué à cette 
baisse. D’autre part, l’offre de Naveline d’Espagne restant à 
écouler était très importante au stade production, la récolte 
étant supérieure de près de 20 % à la moyenne. Enfin, quel-
ques reliquats de fruits de l’hémisphère Sud, souvent hétérogè-
nes, ont été bradés sur le marché traditionnel.  

Ainsi, les prix des marchandises espagnoles se sont écroulés 
en milieu de mois, pour atteindre le niveau extrêmement bas de 
2005-06, tant au stade production qu’à l’import. Dans ce 
contexte, la campagne de Salustiana a démarré dans des 
conditions difficiles.  

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France NOVEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Novembre 2008 / Octobre 2008  

 + 155 %  – 4 % 

Novembre 2008 / Novembre 2007 

 – 11 %  – 7 % 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Novembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2009/2008 2009/2007 2008/2009 08-09/07-08 08-09/06-07 

Espagne 25 582 - 11 - 17 29 324 - 8 - 23 

Total 25 582 - 11 - 17 29 324 - 8 - 23 
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L e marché a été assez largement approvisionné. Pourtant, 
la présence turque est restée très discrète, les exporta-

teurs continuant d’orienter très largement leurs envois vers 
l’Europe orientale. De leur côté, les arrivages de Floride ont 
continué à se développer rapidement et le cumul des quantités 
réceptionnées en novembre a été nettement supérieur à la 
moyenne. De plus, l’offre israélienne est restée soutenue, 
même si les volumes n’ont pas égalé le niveau record de la 
saison passée. Enfin, les reliquats de fruits d’Amérique cen-
trale restant à commercialiser étaient importants et parfois de 
qualité hétérogène, notamment certains lots du Mexique et 
plus encore du Honduras.  

La demande semble avoir été inférieure à la normale et l’habi-
tuel ralentissement de l’activité intervenant mi-novembre aurait 
été plus marqué que les autres années. Le marché anglais 
s’est montré particulièrement lent. Ainsi, les prix des marchan-
dises floridiennes ont accusé une baisse régulière, pour se 
stabiliser en fin de mois à un niveau inférieur à la moyenne et 
trop bas au vu des coûts de revient. De même, le bilan est 
assez décevant pour les autres origines. Les marchandises 
d’Amérique centrale ont continué d’occuper largement les li-
gnes des distributeurs durant une bonne partie du mois, les 
prix restant néanmoins bas en raison de la tenue très évolutive 
des fruits. Dans ce contexte, la concurrence a été rude pour 
les marchandises israéliennes, qui ont difficilement trouvé leur 
place sur le marché. Les prix affichent un niveau nettement 
inférieur à la moyenne, le change défavorable amplifiant la 
baisse des retours aux producteurs.  

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France NOVEMBRE 2008 
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Comparatifs mensuel et annuel 

Novembre 2008 / Octobre 2008  

 + 167 %  – 2 % 

Novembre 2008 / Novembre 2007 

 + 8 %  – 5 % 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Novembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2009/2008 2009/2007 2008/2009 08-09/07-08 08-09/06-07 

Floride 5 290 + 21 + 17  6 480 + 42 + 22 

Israël 971 - 6 + 31 1 854 - 1 + 34 

Turquie 382 - 48 - 29 658 - 45 - 52 

Total 6 643 + 8 + 15 8 992 + 18 + 12 
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L e bilan du mois est décevant. Les statistiques fournies par 
les panels qui suivent la consommation montrent que les 

volumes absorbés ont été sensiblement inférieurs à ceux de 
l’an passé en France et en Allemagne (entre - 5 et - 10 %). 
Toutefois, le marché a pu conserver son équilibre et est demeu-
ré assez satisfaisant jusqu’en fin de première quinzaine, l’ap-
provisionnement en fruits espagnols étant resté assez contenu, 
des pluies ayant limité la récolte en tout début de mois. La si-
tuation s’est nettement dégradée  par la suite, avec le retour à 
des volumes normaux de clémentine Nules d’Espagne et le 
démarrage de la saison de Clemenvilla de cette origine. Les 
prix ont fortement et rapidement chuté, pour atteindre un niveau 
critique au stade import comme au stade production.  

Dans ce contexte, les autres origines ont eu du mal à se posi-
tionner. Malgré une nette avance de maturité, les Fine du Ma-
roc sont restées en quantité très limitée dans l’UE. Les exporta-
teurs ont concentré leurs envois vers le Canada et la Russie, 
malgré un risque important de recouvrement en raison de la 
crise économique. Grâce à leur stratégie de différenciation, les 
expéditeurs corses ont pu écouler des volumes soutenus et 
similaires à ceux de l’an passé, mais dans des conditions de 
prix nettement moins favorables.  

 

 

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France NOVEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

S O N D J F M A M

00
0 

to
nn

es

08/09 07/08 06/07

0.0

0.2

0.4

0.6

0.8

1.0

1.2

1.4

S O N D J F M A M

Eu
ro

/k
g

08/09 07/08 06/07

Comparatifs mensuel et annuel 

Novembre 2008 / Octobre 2008  

 + 65 %  – 33 % 

Novembre 2008 / Novembre 2007 

 – 14 %  – 9 % 

Volumes Prix 

Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Novembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2009/2008 2009/2007 2008/2009 08-09/07-08 08-09/06-07 

Corse 7 283 + 1 + 3 7 868 + 5 + 9 

Maroc 3 387 - 33 - 29 9 432 + 78 + 82 

Espagne 57 973 - 14 + 1 100 672 - 9 + 5 

Total 68 643 - 14 - 1 117 972 - 4 + 9 
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L a campagne d’exportation de la zone de l’océan Indien 
a réellement démarré en novembre, après les quelques 

lots réceptionnés depuis l’île Maurice à la fin octobre. Ma-
dagascar tout d’abord, puis immédiatement après l’Afrique 
du Sud et la Réunion, ont rapidement développé leurs ex-
péditions par voie aérienne. L’offre conséquente de ces 
diverses origines s’est confrontée à une demande limitée 
des marchés européens, entraînant une forte dégradation 
des prix tout au long du mois. Le caractère précoce de la 
campagne de commercialisation et la morosité des mar-
chés à l’égard des produits tropicaux ont conduit à une 
tendance inverse à celle de la campagne précédente, plus 
tardive.   

MARCHE EUROPEEN 

Litchi 

Si les premiers lots de litchi 
de Maurice se sont écoulés 
de façon satisfaisante à prix 
é l e vé s ,  e n  r a i s on  d e s 
volumes marginaux expé-
diés, les cours plongeaient 
nettement et durablement 
dès la  semaine 46 .  La 
précocité de la récolte  dans 
les zones de production a 
entraîné un approvisionne-
m e n t  s u r a b o n d a n t  e t 
concentré, incompatible 
avec les capacités d’absorp-
tion des marchés européens 
encore peu ouverts à ce 
type de produit festif, un 
mois avant les fêtes de 
Noël. Le cumul des arriva-
ges des différentes origines 
de l’océan Indien, et plus 
particulièrement de Mada-
gascar, a créé un phéno-

mène de surapprovisionne-
ment  dans  le  con tex te 
économique morose des 
marché européens. 

 La chute des cours a été 
particulièrement marquée 
pour les fruits frais bran-
chés, dont la périssabilité 
n’a fait que précipiter la 
tendance. Les méventes 
des premières expéditions 
ont en effet été préjudicia-
bles à la qualité des fruits 
qui subissaient une rapide 
déco te .  Ces  méven tes 
s’expliquent notamment par 
les prix élevés au stade 
détail, peu incitatifs pour une 
clientèle plus regardante 
aux dépenses alimentaires 
qu’à l’accoutumée. Devant 
l ’évo lu t ion d i f f i c i le  des 

ventes, nombre d’opérateurs 
tentaient de l imiter leur 
approvisionnement pour 
écouler les stocks disponi-
bles qui se vendaient alors à 
bas prix.  

Les litchis soufrés voyaient 
leurs cours suivre le même 
mouvement et perdaient 
ainsi 40 à 50 % de leur 
valeur marchande entre le 
début et la fin novembre. 
Parallèlement, l’augmenta-
tion des arrivages s’accom-
pagnait d’une disparité plus 
marquée de la qualité des 
fruits, disparité peu favora-
ble à un développement de 
la demande, notamment 
celle de la grande distribu-
tion qui est restée assez 
morne en novembre. En 

effet, l’annonce de l’arrivée 
précoce des premiers litchis 
acheminés par  bateau, 
début décembre, a vraisem-
blablement joué en défaveur 
de la diffusion des litchi 
avion, proposés longtemps 
avant les fêtes à des prix 
é levés au stade détai l . 
L’attentisme de la distribu-
tion s’est traduit par des 
ventes lentes, participant à 
la dégradation des condi-
tions de marché observées 
durant cette période. Dans 
le même sens, les possibili-
tés de vente sur les mar-
chés extérieurs se sont 
révélées limitées, ne faisant 
q u ’ a c c r o î t r e  l e  c y -
cle mévente - stockage - 
dégradation qualitative - 
baisse des cours.  

NOVEMBRE 2008 

Litchi — Prix au stade import sur le marché français — En euros 

Semaines 2008 45 46 47 48 Moyenne  
novembre 08 

Moyenne 
novembre 07 

Par avion (kg) 
Maurice branché 10.00-11.00 8.00-8.50 4.00-8.00 3.00-3.50 6.25-7.75 10.00-10.75 

 soufré 6.00-8.00 5.00-6.00 3.00-5.00 3.00-5.00 4.25-6.00 5.55-6.65 

Madagascar  branché  - -  6.00-6.50 6.00 6.00-6.25 4.00-7.00 

 soufré 5.50-8.50 5.00-6.00 4.00-5.00 3.40-4.00 4.45-5.85 5.40-6.65 

Réunion branché  - 9.00-10.00 7.00-9.00 5.50-7.00 7.15-8.65 9.00-10.75 

Afrique du Sud soufré  - 5.00-6.50 5.00-5.50 3.00-4.50 4.30-5.50 4.90-6.10 
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Litchi avion de Madagascar soufré - Evolution
des volumes et des prix sur le marché français

2008-09 2007-08 

volumes 

prix 

Litchi — Estimation des arrivages — En tonnes 
semaines 

2008 45 46 47 48 

Par avion 

Maurice 40 40 40 30 

Madagascar 120 170 80 40 

Réunion  - 10 25 30 

Afrique du Sud  - 20 50 50 
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E n novembre, l’approvisionnement brésilien est devenu largement majoritaire en Europe. La disparition progressive 
des produits d’Espagne et du Sénégal favorisait cette domination. Avec retard par rapport aux annonces initiales, les 

livraisons du Brésil se sont rapidement heurtées à une demande morose, entraînant un fléchissement des cours plus 
marqué pour les Tommy Atkins, majoritaires. Peu à peu, les cours se tassaient également pour les Keitt et Kent du Brésil. 

Mangue — Estimation des arrivages — En tonnes 
semaines 

2008 45 46 47 48 

Par avion 

Brésil 50-60 50-70 50-60 80-100 

Par bateau 

Brésil  3 600 3 900 6 300 4 250 

Sénégal 40 -  -   - 

Mangue — Prix au stade import — En euros 

Semaines 2008 45 46 47 48 Moyenne  
novembre 08 

Moyenne 
novembre 07 

Par avion (kg) 
Brésil Palmer/Haden 3.50-3.70 3.50-3.80 3.30-3.50  - 3.40-3.65 3.00-3.20 
 Kent 3.50-4.30 3.00-4.30 3.00-4.00 3.00-4.00 3.10-4.15 3.00-3.65 

Par bateau (colis) 
Brésil  Tommy Atkins 3.00-4.30 3.00-4.00 3.00-4.00 3.00-4.00 3.00-4.10 3.00-4.00 
 Kent 5.00-6.00 4.75-5.50 4.75-5.50 4.50-5.00 4.75-5.50 4.75-5.50 
 Keitt 5.00-5.50 4.50-5.00 4.50-5.00 3.50-4.00 4.35-4.85 nc 
Sénégal Keitt  - 5.00-5.50  -  - 5.00-5.50 nc 

Par camion (colis) 
Espagne Osteen 6.00-8.00 6.00-9.00 - - 6.00-8.50 nc 
 Keitt 9.00-9.50 9.00-10.00 - - 9.00-9.75 6.00-7.80 

Novembre marque une pé-
riode de dégradation du mar-
ché pour les mangues ba-
teau. L’augmentation impor-
tante et relativement subite 
des livraisons du Brésil s’est 
rapidement heurtée au man-
que de dynamisme de la de-
mande en Europe. Les Tom-
my Atkins sont restées large-
ment majoritaires une bonne 
partie du mois dans l’offre 
brésilienne. La prédominance 
de petits calibres a considéra-
blement gêné la mise en mar-
ché, avec des cours plafon-
nant autour de 3.00 euros/
colis, voire moins. En pre-
mière quinzaine, Keitt et Kent 
parvenaient à se valoriser à 
des prix supérieurs, compte 
tenu de l’offre encore mo-
deste dans ces variétés. Le 
cours des Keitt décrochait 
progressivement en seconde 
moitié du mois, alors que 
celui des Kent se maintenait 
encore mais fléchissait en-
suite. Dès la seconde se-
maine du mois, on relevait 
ponctuellement des problè-
mes de qualité sur les Keitt 
brésiliennes (coupe noire), 

qui se généralisaient par la 
suite. Le manque de fiabilité 
de la Keitt détournait rapide-
ment la clientèle vers d’autres 
variétés. L’augmentation irrai-
sonnée des l ivraisons du 
Brésil est vraisemblablement 
la raison principale de la dé-
gradation des cours sur le 
marché européen, caractérisé 
par la persistance d’une de-
mande limitée. Les volumes 
exportés par le Brésil, jusque-
là équitablement répartis en-
tre Amérique du Nord et Eu-
rope, ont été progressivement 
et en majorité orientés vers le 
seul marché européen. Simul-
tanément, le marché nord-
américain s’ouvrait à d’autres 
origines telles que le Mexique 
ou l’Equateur. L’augmentation 
des livraisons sur le marché 
européen s’accompagnait 
d’une moindre tenue des 
fruits, qui ne faisait qu’ampli-
fier les difficultés de vente.  

Quelques conteneurs de Keitt 
du Sénégal étaient réception-
nés en milieu de mois. De 
qualité peu fiable (évolution 
rapide de taches sombres et 

de la maturité), ces fruits trou-
vaient difficilement preneur. 
Le prix théorique mentionné 
ci-dessous était rarement 
atteint et les moyennes de 
vente se situaient en réalité à 
un niveau nettement inférieur. 

Parallèlement, en première 
quinzaine s’achevait la cam-
pagne des mangues d’Espa-
gne. Si cette origine fournis-
sait encore quelques lots 
d’Osteen (variété majeure en 
Espagne), ce sont les Keitt 
qui dominaient l’offre. Les prix 
restaient relativement stables 
pour les produits de bonne 
qualité, mais le nombre de 
lots de qualité défectueuse 
augmentait simultanément, 
minorant le résultat des ven-
tes. On trouvait encore quel-
ques lots résiduels en se-
conde quinzaine, mais ils 
n’étaient plus représentatifs.  

Le marché avion s’est alourdi 
tout au long du mois, du fait 
de l’augmentation des arriva-
ges dans une situation de 
demande moyenne persis-
tante. De surcroît, la grande 

disparité qualitative des Kent 
du Brésil ne faisait qu’ampli-
fier cette tendance. Le man-
que fréquent de coloration 
des mangues brésiliennes 
ainsi que leur maturité inégale  
contraignaient les opérateurs 
à faire des concessions sur 
les prix afin d’éviter un stoc-
kage qui n’aurait fait qu’accé-
lérer la dégradation des fruits. 
Dans ce contexte, la valorisa-
tion des petits lots de Palmer 
et Haden du Brésil s’est révé-
lée particulièrement difficile, 
avec des prix en recul perma-
nent. Les flux de Palmer et 
Haden cessaient finalement, 
vu leur manque de compétiti-
vité face aux Kent qui domi-
naient l’offre en novembre. 
Ponctuellement, de petits lots 
d’Ataulfo du Brésil se ven-
daient autour de 5.00 euros/
kg, puis rapidement à la 
baisse à 4.00-4.50 euros/kg. 
Sporadiquement, le marché 
recevait également des R2E2 
d’Australie (8.00 euros/kg). 
Cet approvisionnement ces-
sait rapidement devant les 
difficultés de vente aux prix 
élevés proposés. 
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Ananas — Prix stade import 

En euros Min Max 

Par avion (kg) 

Cayenne lisse 
Victoria 

1.55 
2.50 

1.90 
3.50 

Par bateau (colis) 

Cayenne lisse 
Sweet 

5.00 
5.50 

7.50 
7.50 
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A u cours du mois de novembre, l’offre latino-américaine en Sweet a continué de décroître et les problèmes de qualité 
déjà observés en octobre se sont poursuivis, principalement à cause des intempéries. L’offre en Cayenne a com-

mencé à progresser, mais les lots réceptionnés étaient assez hétérogènes en qualité. Tous ces problèmes de qualité ne 
permettaient pas vraiment de relancer la demande. La situation du marché avion s’est détériorée tout au long du mois 
pour la plupart des origines présentes. En effet, la demande ne parvenait pas à absorber les volumes mis en marché, dont 
la qualité était par ailleurs irrégulière. Enfin sur le marché de l’ananas Victoria, l’offre s’est diversifiée et a fortement pro-
gressé. La qualité a semblé meilleure mais la demande, une fois de plus, n’était pas au rendez-vous.  

NOVEMBRE 2008 

Ananas — Prix en euros stade importation en France — Principales origines  
Semaines 2008 45 46 47 48 

Par avion (kg) 
Cayenne lisse Bénin 1.80-1.90 1.70-1.90 1.70-1.90 1.70-1.90 
 Cameroun 1.55-1.90 1.55-1.90 1.65-1.90 1.60-1.90 
 Ghana 1.70-1.80 1.70-1.80 1.70-1.80 1.70-1.80 
 Côte d’Ivoire  -  - 1.80-1.85  - 

Victoria Côte d’Ivoire 2.50 2.50 2.50 2.50 
 Réunion 3.40-3.50 3.40-3.50 3.40-3.50 2.50-3.50 

Par bateau (colis) 
Cayenne lisse Côte d’Ivoire 5.00-7.00 5.00-7.00 5.00-6.50 5.00-7.50 
Sweet Côte d’Ivoire 6.00-7.50 5.50-7.00 5.50-7.00 6.00-7.50 
 Cameroun 6.00-7.50 5.50-7.00 5.50-7.00 6.00-7.50 
 Ghana 6.00-7.50 5.50-7.00 5.50-7.00 6.00-7.50 
 Costa Rica 5.50-6.50 5.50-6.50 5.50-6.50 6.00-7.00 

 Guinée 1.80-1.90 1.80-1.90 1.80-1.90 1.80-1.90 

 Maurice 3.00-3.30 3.00-3.30 3.00-3.30 2.80-3.00 

Pendant les trois premières semaines 
de novembre, la demande était très 
faible et ne parvenait pas à absorber les 
volumes mis en marché, alors même 
que l’offre en Sweet en provenance 
d’Amérique latine était à la baisse. Au 
cours de cette période, ce sont les nom-
breuses opérations de promotion mises 
en place avec les supermarchés qui ont 
permis d’écouler des volumes de fruits. 
Les ventes ont été ainsi plus dynami-
ques même si les cours ne progres-
saient pas. Les réexportations étaient 
très faibles. Les marchés du Nord et du 
Sud étaient fermés à cause des prix 
bas qui y étaient pratiqués. A cela, il 
faut ajouter les problèmes de qualité qui 
affectaient les lots de Sweet et les ren-
daient fragiles et moins attractifs : man-
que de coloration, évolution rapide. Les 
marchés de l’Est (Russie et République 
tchèque principalement) semblaient 
plus dynamiques et ce sont eux qui, à 
partir de la deuxième quinzaine du 
mois, ont pris le relais et permis aux 

opérateurs de se réapproprier le mar-
ché du réexport. Si la demande de ces 
marchés se faisait plus tonique, force 
est de constater que les cours progres-
saient assez faiblement. Au cours de la 
dernière semaine du mois, les opéra-
teurs ont, semble-t-il, pris conscience 
de la faiblesse de l’offre générale en 
Sweet et on a assisté à un raffermisse-
ment des cours, même si la demande 
restait plutôt faible. L’ouverture des 
marchés de l’Est a été une bonne 
chose, surtout au moment où l’offre en 
Cayenne commençait à progresser. 
Malgré l’irrégularité qui affectait certains 
lots de Cayenne, les marchés de l’Est 
sont encore restés les principaux de-
mandeurs du fruit. 

La situation sur  le marché de l’ananas 
avion n’a cessé de se tendre tout au 
long du mois. Les volumes importés 
continuaient de progresser alors que la 
demande ne parvenait pas à absorber 
ceux mis en marché. A cela il faut ajou-

ter des problèmes de qualité qui avaient 
déjà affecté les offres ivoirienne et ca-
merounaise au cours du mois d’octobre. 
Seuls les fruits de Guinée, limités en 
volume mais de bonne qualité et de 
belle présentation, ont réussi à mainte-
nir un bon niveau de cours. Les lots de 
Pains de sucre du Bénin, malgré quel-
ques soucis de qualité, se négociaient 
toujours entre 1.90 et 1.95 euro/kilo.  

A l’approche des fêtes de fin d’année, 
on pouvait s’attendre sur le marché du 
Victoria à ce que la demande pour ce 
fruit festif soit plus dynamique. Malheu-
reusement, cela n’a pas été le cas. Des 
origines comme Maurice ont vu leurs 
volumes augmenter en même temps 
que la qualité des fruits progressait. 
Mais la disponibilité de quantités encore 
plus importantes en provenance de la 
Réunion à tous les prix, alors même 
que la demande restait faible, n’a en 
rien arrangé à la situation.  
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Bien que le marché spot n'ait 
pas été très dynamique, des 
taux TCE plus élevés que la 
moyenne ont reflété la crise 
financière mondiale. La liste 
de d isponibi l i tés,  qui  ne 
comptait jamais plus de 5 à 6 
navires, et le prix du gasoil en 
baisse ont eu pour résultat 
u n e  m o y e n n e  é l e v é e 
en novembre. 

Mais en regardant de plus 
près, on remarque que plu-
sieurs signes indiquent que le 
ralentissement économique 
touche le marché du reefer. 
L'activité globale sur le mar-
ché de l'affrètement tendait à 
montrer que la bousculade 
d'avant Noël n'aurait pas lieu 
malgré une augmentation de 
contrats pour le transport 
d'ananas d'Afrique de l'Ouest. 
Le pouvoir d'achat, surtout en 
Russie, a baissé de façon 
drastique, en partie en raison 
des difficultés de Sorus, troi-
sième importateur de fruits du 
pays. Les importations de 
banane, d'agrumes en prove-

nance du Maroc et les expor-
tations de poisson de la Nor-
vège vers la Russie ont toutes 
été en dessous des niveaux 
habituels. 

De graves inondations au 
Costa Rica ont sérieusement 
endommagé les plantations 
de banane et d'ananas ainsi 
que l'infrastructure locale de 
la chaîne logistique reefer. De 
même, le chargement des 
bateaux à Limon a connu des 
retards, entre autres en raison 
du mauvais fonctionnement 
d'une grue. Diverses sources 
suggèrent une baisse de pro-
duction au Costa Rica, jus-
qu'à 300 000 colis par se-
maine de banane pendant 
une bonne partie de l'année 
2009. Les grandes sociétés 
bananières seront donc obli-
gées de chercher des volu-
mes supplémentai res en 
Équateur, ce qui pourrait 
bien augmenter le prix de 
sor t ie ,  avec  une ba isse 
d e s  a f f r è t e m e n t s  p a r 
les opérateurs. 

MARCHE EUROPEEN 

E n raison d’un grand nombre de contrats d'affrètement 
à temps de douze mois conclus de plus en plus tôt 

dans l'année ainsi que d’affrètements pour la banane de 
l'Équateur et les agrumes du Maroc, qui représentent pres-
que toutes les transactions spot, il y a peu de choses à 
relever dans cette rétrospective du mois de novembre. 

NOVEMBRE 2008 

Fret 
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Petits reefers (330 000 cuft) 

Évolution du marché par semaine 
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Marchés spots — Moyennes mensuelles 

US$cents/cubic foot 
x 30 jours Grands reefers Petits reefers 

Novembre 2008 48 63 

Novembre 2007 28 64 

Novembre 2006 59 84 
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